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Conférence de presse : Cérémonie d’Hommage du 
« Collectif les Morts de la Rue » 

 
Persconferentie : Huldigingsceremonie van het  

« Collectief Straatdoden » 
 
Présentation du travail du Collectif par André, militant du Collectif les Morts de la Rue. 
 
 
Le Collectif les Morts de la Rue est une organisation qui travaille pour et avec les habitants de la 
rue pour permettre un traitement digne des habitants de la rue au moment de la mort. Le 
collectif est composé d’associations de première ligne, de ceux qui vivent dans la rue ainsi que 
d’associations et de citoyens proche des habitants de la rue. Nous organisons des cérémonies 
d’adieu tout au long de l’année, nous les préparons ensemble avec les amis concernés, nous 
informons le secteur et le public du décès des personnes,... Il y a des réunions mensuelles où les 
habitants de la rue et les organisations sociales se rencontrent pour préparer ces cérémonies, 
témoigner des défunts,.... Nous visitons le cimetière en groupe le deux novembre. 
Dans ce cadre, nous organisons également une cérémonie annuelle pour commémorer les 
personnes de la rue, décédées dans le courant de l’année écoulée. Cette cérémonie d’hommage 
aura lieu cette année pour la dixième fois. 
 
Het Collectief Straatdoden werkt samen met straatbewoners rond waardig afscheid, wanneer één 
van hen overlijdt. Het Collectief bestaat uit eerstelijns-organisaties, straatbewoners, instanties en 
betrokken burgers. We organiseren het hele jaar door afscheidsceremonieën die we samen met de 
vrienden van de overledene voorbereiden, we brengen de straatbewoners en de 
hulpverleningssector op de hoogte wanneer er iemand overlijdt,.. Op onze maandelijkse 
vergaderingen ontmoeten straatbewoners en vertegenwoordigers van sociale organisaties elkaar 
om afscheidsceremonieën voor te bereiden, te getuigen over overledenen,.. Op twee november 
bezoeken we in groep de graven van de overledenen.  
In dit kader organiseren we eveneens een jaarlijkse ceremonie om de straatdoden van het 
afgelopen jaar te herdenken. Deze jaarlijkse huldigingsceremonie gaat dit jaar voor de tiende keer 
door. 
 

 



Témoignage par Claude pour son ami Patrick 

Getuigenis van Claude voor zijn vriend Patrick 
 
 
 

Cette année, ce n’est pas une cérémonie comme les autres 
années, car Patrick ne l’a pas préparée avec nous.  
 
Il nous manque énormément.  
 
Il faisait beaucoup pour le Collectif.  
 
Il mettait les affiches avec moi. 
 
Il gardait les chiens avec Christian pendant la cérémonie 
d’hommage.  
 
Il nous manque beaucoup. 
 

Il sera toujours parmi nous. 
 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



 

Statistiques de l’année 2014 et interprétation 

Statistieken van 2014 en duiding 
 
Trois réalités qu’on voudrait mettre en avant : 
Le grand nombre des personnes Polonaises (12) et Belges (26). 
La plupart des morts de la rue avaient des liens importants autour d’eux : des amis, la famille, 
des travailleurs sociaux, des riverains,.. Pour tous ces gens, avoir la possibilité de dire un adieu 
digne est très important. 
Les décès reparti sur toute l’année. 
 
En 2014, le Collectif a eu connaissance de 46 décès. Ce chiffre est le même qu’en 2013, mais, 
comme chaque année, il ne recouvre qu’une partie de la réalité.  
 
Parmi les 46 personnes décédées, il y a 40 hommes et 6 femmes. La plus jeune avait 24 ans, la plus 
âgée en avait 83. L’âge moyen de ces défunts est de 50,2 ans. Soulignons qu’il n’est pas possible 
d’en déduire l'espérance de vie des personnes qui vivent en rue. 
 
La moitié de ces personnes vivait en rue au moment de leur décès. Mais certaines d’entre elles 
avaient quitté la rue après y avoir vécu : 11 d’entre elles vivaient en logement, 5 en home, 2 en 
squat. Le parcours des habitants de la rue est souvent morcelé. Les allers-retours entre rue, 
hébergement et logement sont nombreux. Ce que les 46 personnes décédées avaient en commun, 
c'est qu'à un moment de leur vie, elles ont vécu en rue à Bruxelles.  
 
20 personnes sont décédées à l’hôpital. 12 des décès ont eu lieu en rue ou dans un lieu public, 
dont 2 dans le métro. 3 personnes sont décédées dans le home où elles vivaient, 2 dans leur 
logement. Le lieu de décès de 6 personnes ne nous est pas connu. 
 
La plupart des habitants de la rue décédés sont belges de nationalité (63%). Le grand nombre de 
personnes polonaises nous interpelle, même si depuis le début du Collectif, les ressortissants 
polonais sont nombreux parmi les Morts de la Rue. 
En 2014, le quart (26%) des personnes de qui nous avons appris le décès sont polonaises. Parmi les 
personnes étrangères dont nous avons appris le décès, 82% sont des ressortissants européens. 
Nous constatons en Europe une libre circulation des personnes, mais les droits, eux, ne 
passent pas souvent les frontières. 
 
La grande majorité des causes de décès nous sont inconnues (65%). En effet, ces informations 
relèvent de la vie privée et sont soumises au secret professionnel des intervenants. Les 
informations dont nous disposons nous ont été transmises par des proches des défunts ou des 
intervenants de notre réseau. Elles sont donc relativement fiables.  
Les causes dont nous avons connaissance sont variées : 3 personnes sont décédées des suites 
d’une agression, 2 personnes sont décédées d’un cancer, 2 d’accidents, 2 de crises cardiaques, 2 
de surconsommation. Une personne est décédée d’un problème cardiaque, une d’un arrêt 
respiratoire, une de suicide, une dans un incendie. 
Il n’est pas évident de différencier les causes directes (par exemple un arrêt respiratoire) des 
causes indirectes (comme la surconsommation) 
 
25 personnes ont été enterrées en tant qu’indigent. L’enterrement de 17 personnes a été pris en 
charge par la famille. 2 personnes disposaient  des fonds suffisants pour financer elles-mêmes 
leurs obsèques, et, à 2 reprises, les amis du défunt ont pris en charge son enterrement. 



 
Les familles des défunts ont organisé 17 cérémonies d’adieu, dont 7 rapatriements. 
Avec le soutien de notre collectif, 25 cérémonies d’adieu ont été organisées, auxquelles certains 
membres de la famille ont parfois assisté. Notre collectif a toujours essayé d’inviter la famille. 
 
 
Volgende drie aandachtspunten schuiven we naar voor: 
Het grote aantal Poolse (12) en Belgische (26) straatdoden. 
Het merendeel van de straatdoden sterft niet in absolute eenzaamheid, maar is wel degelijk 
belangrijk voor vrienden, familie, buurtbewoners, sociaal werkers,… Voor dit netwerk is het 
belangrijk om waardig afscheid te kunnen nemen. 
De overlijdens zijn verdeeld over het ganse jaar. 
 
In 2014 vernam het Collectief 46 overlijdens, hetzelfde aantal als in 2013. Het reële aantal 
straatdoden lag vermoedelijk een pak hoger. Het gaat over 40 mannen en 6 vrouwen. De jongste 
was 24 jaar, de oudste 83. De gemiddelde leeftijd van deze overledenen is 50,2 jaar.  
 
De helft van deze overledenen leefde op straat toen ze stierven. De andere helft was niet langer 
op straat: 11 personen hadden een woonst, 5 verbleven in een rusthuis, 2 in een kraakpand. Het 
parcours van straatbewoners is vaak verbrokkeld, en speelt zich af tussen straat, woonst, bij 
vrienden, in een kraakpand,… De 46 overledenen hebben gemeenschappelijk dat ze een bepaalde 
tijd in Brussel op straat geleefd hebben. 
 
20 personen zijn gestorven in het ziekenhuis. 12 personen zijn op straat of in de publieke ruimte 
gestorven, waarvan 2 in de metro. 3 personen zijn overleden in het rusthuis waar ze verbleven, 2 
in hun woning. Van 6 personen kennen we de juiste plaats van overlijden niet. 
 
Het merendeel van de straatdoden had de Belgische nationaliteit (23). Hoewel de Poolse 
nationaliteit dikwijls sterk vertegenwoordigd is, zijn we dit jaar bijzonder geschokt door het aantal 
Poolse overledenen: 12. Het overgrote deel van de personen met een vreemde nationaliteit komt 
uit Europa (82%). 
 
 
De cijfers over de doodsoorzaak zijn niet volledig (65% onbekend) omdat we niet de officiële 
informatie over de doodsoorzaak krijgen, dit door de wet op de bescherming van het privéleven. 
Daarbij is het ook niet gemakkelijk een onderscheid te maken tussen de directe oorzaken (vb. 
hartstilstand) en de indirecte oorzaken (vb. risicovolle gedragingen). Onze cijfers baseren zich op 
mondelinge verklaringen van getuigen van het overlijden en psycho-medische hulpverleners en 
zijn niet-officieel. 
We weten dat 3 personen overleden zijn aan de gevolgen van agressie, 2 personen zijn gestorven 
door kanker, 2 door ongevallen, 2 door een hartstilstand, 2 door overdosis. Eén persoon door een 
hartprobleemn, één uit ademnood, één zelfmoord, één brand. 
 
25 personen zijn als behoeftige begraven. Bij 17 personen heeft de familie de kosten op zich 
genomen. 2 personen hadden zelf genoeg middelen om hun begrafenis te bekostigen, voor 2 
anderen hebben de vrienden het nodige geld samengelegd. 
 
Bij 17 overledenen heeft de familie de afscheidsplechtigheid georganiseerd, waaronder 7 repatriëringen. 
25 afscheidsplechtigheden zijn door het Collectief Straatdoden georganiseerd, waarbij soms ook de  
familie heeft deelgenomen. Het Collectief probeert altijd de familie te betrekken bij een afscheid. 
 
 



 

Statistiques sur dix ans (2005-2014) et interprétation 

Statistieken van de laatste 10 jaar (2005-2014) en duiding 
 

1. Nombre de décès 
 

Année Nombre de décès 

 2005 23 

2006 30 

2007 32 

2008 32 

2009 35 

2010 43 

2011 32 

2012 48 

2013 46 

2014 46 

 
En 10 ans, le Collectif a appris 367 décès, dont 35 femmes (un peu moins de 10%). Ces 
défunts avaient un âge moyen de 48 ans. Nous n’avons aucune idée du nombre réel des 
Morts de la Rue des 10 dernières années : il s’agit ici uniquement des décès que nous avons 
appris. 
L’augmentation de ce chiffre au fil des années (doublé en 10 ans) est sans doute relative : est-
ce que c’est lié au fait que le réseau qui avertit des décès est devenu plus grand ou 
performant, ou plutôt au fait qu’il y a simplement plus de personnes sans abri ? Ca serait bien 
de financer une étude scientifique sur ce sujet. 

 
2. Qui a prévenu ? 
 
 

Qui a prévenu ?  Nombre 

Service auprès les habitants de la rue 42,5% 

Habitants de la rue 13,6% 

hôpital 11,6% 

La commune 9,2% 

Police 7,7% 

Maison d’accueil/asile de nuit 7,1% 

La presse 6,8% 

Service social / CPAS 1,1% 

Famille 0,6% 

(Cette information est notée depuis 2006) 
 

 
 
 
 
 
 
 



 
3. Lieu de vie au moment du décès 

 
rue 165 

logement 81 

inconnues 39 

home 32 

maison d'accueil 25 

squat 18 

chez des amis 7 

 
45% des personnes vivaient en rue au moment de leur décès. 22% avaient accédé à un 
logement. Pour 10%, nous ne le savons pas quel était le lieu de vie. 
 
4. Nationalité 
 

Belge  53,6% 197 

Polonaise 12,8% 47 

Marocaine 6,8 % 25 

Française 3,5 % 13 

Italienne  2,4% 9 

Espagnole 1,3% 5 

Allemande  1,3% 5 

Roumaine  1% 4 

Rwandaise  1% 4 

Europe autre pays 4,3% 16 

Non-Europe autre pays 4,6% 17 

Inconnue  6.8% 25 

  Total : 367 
197 des « Morts de la Rue » étaient Belges, soit 57,6% des personnes dont on connait la 
nationalité.  
296 étaient européens, soit 86,5% des personnes dont on connait la nationalité. 
 
 
 
5. Lieu de décès 
 

Lieu de décès nombre 
   

hôpital 119 

lieu public 93 

logement 24 

home 21 

squat 16 

maison d'accueil 7 

hébergement hivernal-abri de nuit 8 

inconnu 77 

 
Une partie importante des décès (33%) survient à l’hôpital. 
25% des décès ont eu lieu dans la rue ou l’espace public.  
 
 



 
6. Moment du décès 
 
 

Moment du décès Nombre 

Janvier 39 

Février 34 

Mars 28 

Avril  26 

Mai 23 

Juin 31 

Juillet 25 

Août 24 

Septembre 33 

Octobre 40 

Novembre 36 

Décembre 28 

 
 
 

 
 
 

 
Comme les années précédentes, les décès sont repartis sur toute l’année, tandis que la 
problématique des personnes sans-abri semble être plus médiatisée en hiver qu’en été.  
Et pourtant, nous le disons chaque année de nouveau : les personnes sans abri ne meurent pas 
uniquement en hiver, et ce n’est pas le climat qui est responsable pour ces morts !!! 
Dans  la réalité des personnes sans-abris, des problèmes structurels se posent durant toute 
l’année, et pas uniquement en hiver. 
  
Daarom pleiten we voor structurele maatregelen, die een verandering kunnen brengen in het 
leven van zij die momenteel nog op straat leven. 
 

 
 



 
 
 

Le travail du Collectif durant toute l’année. 
Het werk van het Collectief doorheen het jaar. 

 
 
We grijpen dit persmoment met beide handen aan om een oproep te lanceren aan alle gemeenten 
van het Brussels gewest om een extra inspanning te leveren op hun begraafplaats. 
Geen anonieme graven meer! Minimum een kruis of ander teken met de naam en geboorte-en 
sterfdatum. 
Onze basisopdracht is om erop toe te zien dat ook een dakloze respectvol wordt begraven. Niet 
anoniem en alleen! 
 
 
Parce que l’exclusion se poursuit jusque dans la mort, la paix et la dignité de ces femmes et de ces 
hommes mort dans la rue n’est pas respecté, ni prise au sérieux. 
Pourtant si il y a un moment dans la vie où tout homme est égal à tout homme c’est bien la mort. 
La manière dont on considère nos morts dans une société est très certainement ce qui la 
caractérise profondément. Nous avons donc toutes les raisons d’être tristes et déçus, d’être 
inquiets par rapport à cette reconnaissance qui touche notre dignité. Ne pas respecter la mort de 
quelqu’un par l’importance de la sépulture et du rituel, est ne pas respecter l’humanité et notre 
propre dignité.  
 
 
Le travail du Collectif des Morts de la Rue est un travail de fourmi. 
Retrouver l’identité de celui ou celle qui décède (son nom, sa nationalité), retrouver les personnes 
qui l’ont connu(e), organiser l’enterrement, se mettre en quatre pour que cette personne ne soit 
pas seule ce jour-là, voilà le travail au quotidien du collectif.  
Et encore, cela ne reflète-t-il que partiellement toutes les personnes à contacter pour un 
enterrement digne: service de police, administration de l’état civil, services sociaux des hôpitaux, 
morgues, ambassades, médecins légistes, laboratoires, travailleurs sociaux de tous horizons, 
bénévoles des associations, sans-abris, citoyens lambda, voilà tous ceux qui se mobilisent pour 
faire en sorte que cette personne décédée ait juste accès à son droit le plus élémentaire : être 
enterrée avec un nom, une nationalité, et si possible, par ou avec sa famille, dans sa terre 
d’origine. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 



 
 

 

 

Collectif les morts de la rue 

 

 

Statistiques 2014 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



A. Informations concernant le décès et les personnes décédées 
 

 

1. Nombre de décès 

 

 

Année Nombre de décès 

2005 23 

2006 30 

2007 32 

2008 32 

2009 35 

2010 43 

2011 32 

2012 48 

2013 46 

2014 46 

 

En 2014, le Collectif a eu connaissance de 46 décès. Ce chiffre est le même qu’en 2013, mais, 

comme chaque année, il ne recouvre qu’une partie de la réalité. Les décès sont parfois appris 

avec plusieurs mois de retard. 

Nous voudrions mettre en évidence qu’il s’agit de personnes qui ont connu la rue à un moment 

ou un autre dans leur vie. Elles n’étaient pas toutes sans-abri au moment de leur décès, 

certaines d’entre elles avaient trouvé un logement, vivaient dans un home, etc.  

Parmi les 46 personnes décédées, il y a 40 hommes et 6 femmes.  

 

2. Qui a prévenu ? 

 

 

Qui a prévenu ? Nombre 

Service auprès des habitants de la rue  18 

Hôpital 5 

Amis 7 

La presse 5 

La commune de Bxl 6 

Citoyen 2 

Police 2 

Service Social 1 

        Total 46 

 

Le Collectif est averti des décès le plus souvent par des services travaillant avec les habitants de la 

rue, et par les habitants de la rue eux-mêmes. La diversité des sources d’information montre que le 

réseau que constitue le Collectif est étendu. 

 

 

 

 

 

 

 



 

 

3. Lieu de vie au moment du décès 

 

 

Lieu de vie au moment du décès Nombre % 

Rue  23 50% 

Propre logement 12 26.1% 

Home 5 10.9% 

Inconnu 4 8.7 % 

Squat 2 4,3% 

   

Total 46 99 

 

Ces 46 personnes ont vécu, à un moment de leur vie, en rue. 

La moitié des personnes de qui nous avons appris le décès vivait en rue au moment de leur 

décès.  

11 d’entre elles avaient accédé à un logement, et 5 vivaient en home. 

2 personnes vivaient en squat.  

Le lieu de vie de 4 personnes nous est inconnu. 

Le parcours des habitants de la rue est souvent morcelé. Les allers-retours entre rue, 

hébergement et logement sont nombreux. 

Mais ces 46 personnes avaient, à un moment de leur vie, habité dans les rues de la Région 

Bruxelles-Capitale 

 

 

4. Moyenne d’âge au moment du décès 

 

Année  Age au moment du 

décès 

groupe total 

2005  42,4 

2006  50,2 

2007 47.1 

2008 48.6 

2009 48.8 

2010 45.9 

2011 47.5 

2012 48.8 

2013 48.3 

2014 50.2 

 

Le plus jeune avait 24 ans, le plus âgé en avait 83. Cette moyenne d’âge est chaque année 

comprise dans la même tranche d’âge. Elle est liée à la moyenne d’âge des personnes qui 

vivent en rue. Elle ne permet pas de déduire une espérance de vie. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 



 

 

 

 

5. Nationalité 

 

Nationalité Nombre 

Belge 26 

Polonaise 12 

Inconnue 4 

Suriname 1 

Greque 1 

Espagnole 1 

Algérienne 1 

Total 46 

 

La plupart des habitants de la rue décédés sont belges de nationalité (56%) 

Cette année, le grand nombre de personnes polonaises décédées suites à la vie en rue nous 

interpelle. En effet, 26% des personnes de qui nous avons appris le décès sont polonaises. 

 

 

6. Conviction de vie de la personne décédée 

 

 

Religion Nombre 

Chrétien 13 

Musulmane 1 ? (0 ?) 

Bouddhiste 1 

Inconnu 31 (32 ?) 

Total  

 

Nous avons très peu d’informations quant aux convictions de vie des personnes décédées.  

 

7. Moment du décès 

 

 

Moment du décès Nombre 

Janvier 6 

Février 8 

Mars 1 

Avril  4 

Mai 0 

Juin 2 

Juillet 6 

Août 2 

Septembre 3 

Octobre 8 

Novembre 5 

Décembre 1 

 

La vie en rue n’est pas dangereuse qu’en hiver. Comme les années précédentes, les décès sont 

répartis tout au long de l’année. 

 

 



 

 

 

8. Lieu de décès 

 

 

Lieu de décès nombre 

Hôpital 20 

Rue/lieu public 10 

Home 3 

Propre logement 2 

Inconnu 6 

Chez un ami 1 

Squat 1 

Métro 2 

totale 46 

 

Une partie importante des décès (43%) survient à l’hôpital. 

12 des décès (26%) ont eu lieu dans la rue ou l’espace public. Deux personnes sont décédées 

dans leur propre logement. 

 

9. Cause du décès (non officielles) 

 

 

Cause de décès Nombre 

Inconnu 30 

Accident 2 

Cancer 2 

Des suites d’une agression 3 

Crise cardiaque 2 

Problème cardiaque 1 

Suicide 1 

        Arrêt respiratoire 1 

        OD 2 

        Incendie 1 

Hypothermie 1 

  

Total 46 

 

La grande majorité des causes nous sont inconnues. En effet, ces informations relèvent de la 

vie privée. Les informations dont nous disposons nous ont été transmises par des proches des 

défunts, en lien avec des sources médicales. Elles sont donc fiables. 

Les morts violentes représentent la majorité des décès dont nous connaissons la cause 

(accidents, agressions, suicide, incendie représentent 7 des 16 causes qui nous sont connues).  

Les autres causes de décès qui nous sont rapportées sont souvent secondaires (arrêt 

respiratoire, crise cardiaque), et ont pu avoir comme cause initiale des conduites à risque ou 

des maladies.  

 

 

 

 

 

 

 



 

 

 

B Informations concernant les inhumations 
 

1. Prise en charge de l’inhumation 

 

 

Inhumations Nombre 

Comme indigents 25 

Pris en charge par la famille 17 

Propre fonds 2 

Amis 2 

totale 46 

 

Dans 37% des cas, la famille a pris en charge les obsèques. 

Un peu plus de la moitié des obsèques (54%) ont été prises en charge financièrement par la 

commune où est survenu le décès.  

 

2. Nombre de personnes décédées qui ont été rapatriées dans leur pays d’origine 

 

Nationalité Nombre total Nombre de 

personnes 

rapatriées 

Belge mais famille au 

Maroc 

1 1 

Polonais 12 5 

Espagnole 1 1 

 

Sept rapatriements ont été organisés, dont 5 vers la Pologne. 

 

 

3. Organisation des cérémonies 

 

 

Cérémonie d’adieu Nombre 

Organisé exclusivement par la famille 17 

Organisé par des services en collaboration avec le collectif 20 

Organisé par des services en collaboration avec le collectif, soutenu 

par la famille 

5 

Appris trop tard 1 

 

Organisée par des amis 3 

totale  

 

Les familles ont organisé les obsèques de 17 des « Morts de la Rue » cette année.  

Au total, les familles ont été présentes à près de la moitié des cérémonies d’adieu (22 sur 46). 

Le Collectif cherche toujours à impliquer les familles. 

 

 


